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Les efforts faits par Ie ClliI1ada, eette ancienne colonie fran­
\laise, pour figurer dignement au grand concours de 1~55, efforts 
couronnes, du reste, d'un plein succes, et l'importance n~eIIe 
de ce beau pays, auquel un, brill ant avenir ne peut manquer 
d'echoir, nous font un devoir de lui consacrer un article a part. 
Mais il importc de faire preceder notre compte rendll de l'expo­
sition canadienne de quelques details historiques et topogra­
phiques quinGus ont eM fournis par M. J.-C. Tache, membre 
du parlement canadien et commissaire du Canada a Paris, a 
l'obligeance duqllel nous devons egalernent de, precieux rensei­
gnemellts sur les produits de son pays. 

M. J.-C. Tache a d'ailleurs deploye dans Paccomplissement 
de son mandatun zele et une activiM vraiment meritoires; on 
peut dire qu'il a popularise Ie Canada en France, qu'ill'a fait 
:rimer en Ie faisant oonnaltre par les publications pleines d'a­
propos qui ont eM repandues par ses soins. Son Esquisse sur 
le Oanada est llne de ces muvresqu~ dans um pays comme Ie 
notre, atteignent leur but. C'est un ouvrage concis, nourn de 
faits sllbstantiels, lill tableau anime de ces con trees fertiles, 
pittoresques, oU. battent bien des cmurs fran~ais. M. Tache 
a..ime la France oomme ses compatriotes; cela se sent a chaque 
ligne de son remarquable ()puscule, et c'est sans amertume 
qu'il nous rappelle que 800,000 habitants, d'origine fran(jaise. 
8e souviennent toujollrs au Canada q~eleur mere-patrie c'est m 
France. 
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Au: point de vue commercial, M. Tache a fait tr~-habilemcnt 
ressortir les avantages que les deux pays peuvent tirer de 
transactions sui vies, et cette propagande portera des fruits; la 
beante des produits uu Canada nous en est un sur garant. 

Il serait;1 desirer quo MM. los commissairos etrangtlrS eussent: 
tous compris, comme l'a fait M. Tache, les devoirs qui leur 
etaient imposes pn,r leurs fonctions; Ie but de l'E:Nposition 
universclle eut cte ainsi pleinemcnt n,tteint~ 

Le Canada, decouvert par Ie celebre navigateur fran9ais 
Jacqut'-s Cartier, demeura colonie fran9aise depuis 1534, epoque 
de la cMcouverte, jusqu'en 1761, annee de sa ce:::sion a l'Angle·­
terre. I~a colonie portait Ie nom de Nouvelle-France, designa­
tion dont se sont bien montrcs dignes les descendants de nos 
premiers colons qui conservent encore nos croyances, notre 
langue et nos usages, ct l'affection la plus vive pour 1a patrie 
de leurs a'ieux. -

Dans Ie temps de -la domination fl'an9uise sur les bords 
canadicns, la Nouvelle-France colllprenuit une etendue de pays 
dont les limites, vaguement designees, renfermaient une super .... 
ficie plus grande encore que celIe que l'on assigne maintenant 
au Canada. On y faisait surtout Ie commerce des fourrures, 
qui formaient Ie prin,::ipal article des exportations, et auquel 
s'ajoutaient Ie chanvre dont la culture, malgre ses succes, a ete 
depuis abandonnee, 1e tabac et une plante exclusive a l'Asie 
meridionale et au Canada, Ie ginseng, qui se vendait alors un 
prix extravagant en raison de la faveur dont cette plante jouis­
sait comme medicament:1 cette epoque. 

Lors de la cession de la, Nouvelle-France a l'Angleterre, ala 
suite d'une lutte longue et inegale, principalement soutenue 
par les colons, tous a la fois agriculteurs, pionnier~ et soldats ; 
1e pays comptait une population d'a pm pres 70,000 habitants 
dans les conditions heureuses d'une modeste aisance qu'avaient 
un peu aWiree les sacrifices faits pour conserver integre cette 
partie de l'empire fran9ais. 

Les details qui precedent nous ont paru necessaires autant 
pour reveiller dans les cceurs franyais la sympathie dont sont 
dignes, a un si haut degre, nos freres du Canada, que pour 
donner un aper9u de ce qu'etait Ie pays a cette epoque recuIee. 
Cela nous sel·vira de comparaison pour verifier les progres 
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'rapides que Ie Canada a vu se realiser depuis ,bientOt nn s~uc1e. 
'Dans ce but jetons un coup d'ooil. sur l::t. situation aciu011e de 
cette belle colonie. . 

Le Cauacb d'aujourd'hui, on peut presque elire Ie OauClda de 
l'Exposition universelle de 180o, puisque c'est a l'occa,sion de 
ee gmnd concours que nousont ete revelees toutes los ressource:3 
de ce riche pays, Ie Oanada d'aujourd'hui comprend une super­
iicie de territoiro c1'une etenc1ue de 1,000,0.0.0 dc kilomiltres, 
.dont a peu pre3 1.00,.0.00 kilometres sont ell culture. Le rcst() est 
couvert des plus belles fon~ts qui existent. Le Heuve Saint­
Laurent, qui traverse Ie pays dans Ie sens de sa longueur, a, 
du fond du lac Superieur an golfe Saint·Lrl.llrcnt, environ 3,.0.00 
l,::ilomotres de cours. Graee aux immenscs canaux exe,~ull:s par 
Ie gouvernement canadien, II est navigable pour des vaisseaux 
de pres de 300 tonneaux sur toute cotte ctendue. Du golfe a 
Quebec, Ie grand jleuve a ses marcos comme l'Ocean et ofi're un 
passage libre aux plus grands vaisseaux; sa largcUl' do Qu6bec 
au golfe varie de 15 a. 120 kilom&tres; b profondeur d'eau 
dans Ie port de Quebec est de 40 metres; dans Ie Teste de son 
coms ia largeur du £leave varie do 2 a. 12 kilometreR, et sa 
moindre profondeur cst de pn'l3 de 5 metres. 

Les principales rivieres que re~oit Ie Saint-Laurent 130l1t: Ie 
Saguenay; Ie Saint-Maurice, Ie Richelieu, l'Ontaouais, Ia Trent, 
la Grandc-Rivifli'e et la Trenche. 

Le climat'du Canada est a. pOll pre3 Ie c1imat de Paris l'ete 
et celui de Copenhague l'hiver. 

La population actuelle du Canada depasse 2,000,000 d'ha­
bitants, dont 800,00.0 fran'1:1.is environ qui resident dans Ie Das­
Canada; Ie reste est d'origine britaunique et allemande. La 
moitie de touto la populatiotl prof esse Ie cuIte catholiqu2. Lea 
villes les plus peuplees sout Montreal -et Quebec dans Ie Bas­
Canad[l, 'rOTonto et Hamilton dans Ie Haut-Oanada. 
L~ valeur totale de 1a propriete rurale, en dehors du c1omaino 

public, est estimee. a. 1,340,0.00,.000 de frallc:!, et Ie produit 
annllcl d,~ ces memes proprietes il,500,OOO,.oOO de francs. Dans 
une ann.e3 abondante I}Oillffie l'annee actuelle, on peut compteI' 
que la production canadicnnc, en, bIe sG111ement, s'6Jeve a. en­
viron 8,000,0.00 d'hectolitres 

011 p:mt evaluer QU2 Ie nombre d'entre2s de navires vonant 
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de Ia mer est de 1,800 par amlee, sans tenir compte dn cabo­
tage et des batiments employes a la peche. Ces navires sont 
du plus grand tonnage. 11 se construit en moyenne chaque 
:mnee a Quebec un nombre de navires dn tonnage collectif de 
40,000 tonneaux. Les exportations du Canada lSont d'envi­
TOn 120,000,000 de francs par annee et les importations de 
160,000,000. Le capital depense dans tous les grands travaux 
publics et de communications du Canada peut etre eva]ne il 
pres de 300,000,000 de francs ices travaux se repartisscnt sous 
Ies chefs suivants: routes, phares, canaux et autrcs travaux 
dans les rivieres, havres et quais, chemins de fer, etc. 

Le Canada posEcde 20 col1eges et universiteOl, 200 ecoles 
superieures et plus de 5,000 ecoles communales. Le culte ca­
tholique a 8 eveques et plus dc 700 pretres; les autres cultes 
comptent 4 eveques et environ 1,200 ministres des di.verses 
croyances. 

Ces trap connes remarques sur l'etat du pasEe etprcsent du 
Canada doivent exciter en France d'autant plus d'interet, quo 
des souvenirs et des liens d'a:ifecti{)n l'unissent au beau pay" 
d'..L"-merique qui portait autrefois son nOill, et dout la decou­
verte, comme cel1e de tOllte l'Ameriquc du nm-d, est dne aliX 
nobles travaux des Cartier, des Cavalier de la Sa]]e, des Lave-' 
randrie, des Joliet et de beancoup d'autres hardis enfants de­
notre patrie. Arrivons maintenant a l'expositi.on canadienne. 

Le Canada qui, par Ie nombre de ses exposants, se tronvait 
en septieme ]igne parmi tous les pays qui ont envoye leurs 
procluits a Parist a expoEe dans vingt-six claEses sur les t:rente 
du Systeme de class1jication de la commission imperiale. Les 
articles de la provenance du Canada etaient n';unis dans UD 

local unique, a l'extremite Est de l'Annexe du bord de Feau. 
ll'exception des machines en mouvement qui, au Hombre d'une 
uouzaine, occupaient un compartiment de la section anglaise a 
l'autre bout du me me edifice. 

Au milieu de ]a section canadienne s't-;levait un superbe 
trophtie, un des plus beaux de toute Fexposition, compose des 
articles de la seconde classe, savoir; les produits des forMs et 
des arts forestiers. A ce troph('ie, a trois etages, surmontes 
chacun de galeries d'ou Ie visiteur embrassait d'un senI coup 
d'reil tout Ie panorama de l'Annexe l l'on arrivait par un es-
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caner intGi'ieur en spirale. L'edifice etait recouvert a'un pignon 
COt~Onne d'un castor, emblGme de l'industrie et du travail, et 
que les canacliens ont adopte dans leur ecusson. Les bois 
etaient polis et vernis d'un cote, a l'extCrieur, et simplement 
scies de l'uutre, de fagon a faire juger parfaitement de leur 
'lllalite. 

Examinol1s rapidement les p!'oduits canac1iens dans l'ordTe 
de la classification officielIe, et d'apres l'iJee generale adoptee 
par M. Tache dans Ie catalogue raisonne qu'il a donne de l'ex­
position de son pays .. 

Ce catalogue, parfaitement methoc1ique, est une nouvelle 
preuve que M. Tache n'a rien neglige pour.mettre en relief et 
populariser en France les produits du Canada. C'etait une 
reunG indispensable, et elle a ete executee avec cette rare in­
telligence qui caracterise tous les travaux de M. Tache. ' 

, La premiere classe, destinee a l'art des mines et a la mebal­
lurgie, a fourni au Canada l'occasion de reveler a l'Europe les 
l'ichesses etonnantes do son SQl danB nne superbe colleotion or­
gani8ee c1'apres une methode admirable. L'armngement soien­
tilique des mi.neraux du C:1l1acla est du a M. Logan, collegue 
de M. Tache et geologue en chef eIe la province du Canada. 
ltr. Logan a aioute 11 cotte belle collection une carte geologique, 
n§sumant d'une maniere savante toutes les. connaissances ac-· 
quises par Ie departemont geologique du Canada. M. Sterry 
Hunt. ehimiste de la Commission geologique du Canada et 
meinbrc c1u J my de 1a premiere classe 3, l'Exposition,' a public 
un interessant l''1femoire redigc par lui et dont les matieres. 
avaient ete prepan~e$ en commun avec M. Logan, Memoire, 
qui. complete et explique les indications dispos~es sur la carto· 
dont nOllS avons pm'le. V oici maintenant la nomenclature des­
prodnits de 1a premiere elasse fournis par Ie Canad.a .. 

" C,1.rte topographiql1o et carte geologique avec Memoires. 
t, .J]etwJ;x ct lew's minerais': Une masse de fer metoorique, 

fer oxydule, fer oligiste, fer limonellx, fer titane, ilmenite, 
blcnde, gdene, millerai do c'lliYJle natil, pyriteauro-argentifere 
et argentiJere, nickel, al'gent natif, or natif,. pIa tine, iridium, 
pyntes auriferes, pyrite arEenicale. 

"J,{i'nercmx exi-geant des operations chimiques pour etre· 
employes dans les arts: Ocre d'uronimu, fer chrome, cobalt". 
manganese, molybdenitet dolomie, magnesite_ 
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"Pe£ntltreS m£nerales,' Ocre de fer, barytine,' pllqsphate 
de fer. 

" Matieres minerales employees dans -les beaux-arts: Pierre 
lithographique. 

" Matieres minerales employees dans la joaillerie: Agates, 
labradorites, jaspe, quartz, agate r,ubanee, perthite, rubis. 

" Jfatieres rlfractaires,' Pierre ollaire, mica, plombagine, gres 
blanc, amiante. 

" EngraLs et amendements mineraux,' Phosphate de chaux, 
gypse, marne c~quilliere. 

" Materiaux a aiguisa et a polir,' Pierres a aiguiser, tripoli. 
" Materiaux pour Mti'!',' Ardoises, granit blanc, gneis, gres, 

gres calcaire, calcaire, trap, marbres, ca~caire hydraulique, 
briques a batir. ' 

" Matieres combustibles,' Tourbe, asphalte." 

Passant aux produits forestiers de la seconde classe, nous 
arrivons a l'une des parties les plus interessantes de l'exposition 
canadienne. Sous Ie point de vue du commerce possible des 
bois entre la France et Ie Oanada, la belle collection des pro­
ductions sylvestres, que ce pays a si habilement etale a nos 
yeux, est du plus.haut interet, et nous savons que cette ques­
tion, grosse d'avenir pour les deux contrees, occupe l'attention 
d'hommes speciaux et serieux. La seconde classe se compose 
donc, pour Ie Oanada, des articles suivants, savoir: 

" Bois au nombre de soixante-quatre varieMs: bois bla11,c, 
tilleul, sumac, erable commun, erable rouge, erable onde, pique, 
pleine, prunier sauvage, cerisier rouge, cerisier d'automne, 
cerisier a grapp"&s, pommetier blanc, pommetier jaune, neRier, 
senelier, cormier, poirier sauvage, cornouiller, frene blanc, 
frene noir, frene dur, frene commun, carthame, orme rouge, 
orme gris, orme dur, noyer tendre, noyer noir, noyer brun, 
noyer blanc, noyer doux, noyer gras, noyer dur, chene blanc, 
chene de savane, chene rouge, chene noir, chataignier, pin 
jaune, pin blanc, sapin, pruche, epinette blanche, epinette noire, 
epinette rouge, cedre blanc et cedre rouge, bois de fer, bouleau 
blanc, bouleau rouge, merisier blanc, merisier rouge, aune, 
saule noir, tremble, tremble-peuplier, peuplier, liard. 

" Rames pour chaloupes, boissellerie, pelles de bois, charbon 
ae bois, douves, cerceaux, manches de haches, manches cl'outils, 
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sucre d'erable, aIil.imaux et oiseaux ernpailles, conserves de 
viande~, castoreum, plan de pecherie, lignes de pSche, monches 
artificielles pour la peche, plantes medicinales. 

" Gommes de pin, de sapin et d'epinette. 
" Huiles de baleine, de marsouin, de loup marin; de pourcie, 

de requin et de capelan. 
"' Peaux naturelles d'ours, de loup, de loup·cervier, de renard, 

d'orignal, de caribou, de chevreuil, de castor, de loup marin, 
de loutre, de vison et de marte." 

Avant de quitter la seconde classe, nous croyons devoir 
faire quelques citations du catalogue raisonne dont nous avons 
parle relativement a la specialite d'une des essences des bois 
du Canada; citons: 

" Voici un etat de la quantite des principaux bois d'ecar­
rissage, pris dans Ie port de Quebec seNlement, pour l'annec 
1853 : 

" Pin blanc et jaune. . . . 17,422,724 pieds cubes. 
" Pin rouge. . . . . . . . . . . 1,851,435 " 
" Chene. .• . . . . . . . . . . . 1,160,614 " 
" Orme. . . . . . . . . . . . . . . 6951 284 " 
., Fr~lle.. .• . . . . . . . . . . . 158,990 " 
" Epinette rouge.. . . . . . 707,155 " 
" Erable et merisier. . . . 71,007 " 
" Matures. . . . . . . . . . . . . 1,067 morceaux. 
" Espars. . . .. . • . . . . . . • 849 " 

"' L'epinette rouge est peut-etre Ie bois Ie plus precieux que 
possede Ie Canada; pour les constructions navales surtout, il 
jouit ensemble des qualites toujours separ.ees dans les autres 
especes, de legerete comparative, de force absolue et de dura­
bilite egale a celle du meilleur redre. On l'emrloie a beaucoup 
d'usages dans les difi'erentes constructions, et depuis qu'on a 
reconnu en Europe l'excellence de ce bois, l'exportation en aug­
mente beaucoup. Le chene Ie meilleur ne lui est superieur que 
place dans les parties exterieure~ d'un navire, et pouvant etre 
soumis a des frottements frequents ou a des chocs violents et 
repetes. Dans l'architecture navale, par exemple, il n'est rien 
de comparable, sous aucun rapport, a une courbe d'epinette 
rouge employee, soit dans la courbure, les guirlandes .eHe8 
deCOllpnreS d'un navire}' 
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La troisieme classe comprend les produits agricules propre­
meht dits, lesquels ont laisse a ceux qui ont visite l'Exposition 
une haute idee de la belle position qu'occupait Ie Canada comme 
exposant de cereales et d'autres PToduits du genre qu'il a en­
vO'yes a Paris avec une profusion, indice de sa richesse. Voici 
la nomenclature des objets de ootte collection: 

"Plan d'une ferme canadienne, des sins et aquareHes des 
fruits et legumes du Canada, rateaux, eharrues, moulinsa 
battre Ie grain, coupe-racines, moulin a farine portatif, ma­
chine a racler, cribles et autres machines a netto'yer les grains, 
bIe, avoine, orge, pois, graine de lin, sarrasin, graines de four­
rages et legumes, houblon, tabac, feves, fruits secMs, chicoree, 
sucre d'erable, haricots, noix, laine brute, fromages." 

Tous les grains, dont les noms sont inscrits plus haut, ont 
eM exposes a plusieurs echantillons et de plusieurs varietes . 

• Qui n'a pas admire ces beaux produits artistement arranges 
dans de coquets bariis recouverts de verres? 

Cette classe termine Ie premier groupe compose des produits 
naturels et matieres pre.mieres: or, dans ce groupe, pris comme 
ensemble, si Ie Canada a trouve des rivaux a l'Exposition, il 
n'a certainement rencontre aucune superiorite. A quel avenir 
n'est pas appele un pa'ys qui possede une telle variete de ri­
chesses? N ous avons cru devoir entrer dans tous les details 
qui precedent sur ces trois classes pour deux raisons, d'abord 
parC3 qu'eHes forment, sous Ie rapport de l'importance, la 
portion la plus notable de l'exposition du Canada, puis, parce 
que, relativement a la France, il .y a la matiere a nouer de 
vastes relations commerciales, auxquelles la position relative 
des deux pa'ys, comme prbducteurs, offre des conditions as­
sure"s de succes. 

N ous ne continuerons pas a designer specialement chaque 
classe j rnais voici la suite de l'enumeration des produits cana­
diens exposes dans l'ordre du catalogue: 

" Bftlances, poulies, tU'yaux en cuiI' pour l'eau, pompes a 
incendie, souffiets, harnais, attelles de collier, malles d8 vO'yage, 
selles, fouets, jougs pour bceufs, voitures de luxe, clous pour 
chemin de fer, lanterne de locomotive, forge portative, ma­
chin~ a percer, bras de vergues, machine a mortaiser, machines 
a raboter et a tourner, machine a faire la brique, machines a 
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clous, charrue mue i ]a vapeur, machine a couure, rouets, 
niveau d'ingenieur, refrigerateur, poeles. 

" Potasse, colle forte, sels a]calins, produits chimiques, vernis 
pour cuir, huile de cameline, de pieds de bceuf, de pourcie, ue 
baleine, de loup marin, de marsouin, de capelan, de l'eqnin, de 
lard, de cMre, de pin, d'6pinette; savons; tapis peints a l'huile; 
souliers et bottes en caoutchouc; cuirs; cuirs de marsouin:; 
papier d'immortel1e; fourrures teintes; plantes tinctoria1es; 
peintures minerales; bbac. 

" Farines de b]e, d'orge, d'avoine, de mals, de pais; fecllles ; 
biscuits de mer; sucre d'erable; marinades; jambons divers; 
viandes conservees; eaux minerales; pI antes meelicinales; 
pnJparations officinales; castoreum; animaux empailles; cor~ 

dages; modeles de vaisseaux e~ de raueaux de sauvetage; 
rames; materiaux eli vers :1 batir; ciments; modeles de travaux 
publics; outils tranchants; objets en fonte; toiles metalliques • 
pour nettoyer les grains; clous; orfevl'erie; vitraux calories; 
crin; clraps; laines et e'toffes diverses; passemmtel'ie et habil­
lements; meubles divers; curiosites et fantaisies sauvages; 
dessins d'architecture et modeles d't;difices; lithographies et 
photographies; ouvrages en eire; gravure en creux; reliures 
diverses et en perm de marsouin; piano; peintures a 1'hm1e et 
aquarelles. 

N ous ne pouyons nous dispenser de fail'e suivre cette longue 
liste des proc1uits canadiens de quelques remal'qQes qui no us 
ant ete suggel'ees par un exemcn serieux de l'Expositioa et par 
les nombreux et interessants documents que M'\f. les commis­
saires elu Canada ant distribues, au fait in8erer dans les 
Journaux. 

Le Canada a soutenu sa vielle reputation de Londres en 
nous montrant deux belles pomp~s it incendie, remarquables 
com me pieces de mecanisme et pour Ie luxe de leur ornemen­
tation, luxe tres-repanc1u chez les sapcurs-pompiers clu Canada 
et des Etats-Unis. 

Deux chaTmantes voitmes, qui ont fait sensation parmi les 
nombreux visiteurs de l'Annexe, SQnt venues rinliser aycc les 
meilleurs pToduits de l'Europe. Le fini du travail, la beaute 
des formes, Ie gout de l'ornementation, sont traites avec un 
art consomme par les fabriquants de ces deux belles pieccs. 
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Les articles de sellerie sont aussi d'un travail qui denote que 
Ie gout du beau et du luxe de bon ton sont fort a la mode au 
Canada, et que, pOUT etre homme d'affaires, Ie Canadien n'en 
p~end pas moins ses aises d'une fayon tres-comfortable. 

Les machines a travailler Ie bois, que la vapeur mettait en 
mouvement dans l'Annexe, ontjoui cl'unefaveur toute speciale; 
les tours, machines a mortaiser, u, raboter et ~tutres, ont attire 
a ceux qui les ont exposes des eloges souvent repetes. 

L'industrie doit a un Canadien d'avoir livre a ses besoins un 
produit tout nouveau dans son application; nous voulons parler 
dil cuiI' de marsouin, cetace que ron trouve en grand nombre 
dans Ie fleuve et dans Ie golfe Saint-Laurent. Ce cuiI', outre sa 
beaute, sa souplesse et ses qualites de duree exceptionnelle, 
jouit encore de la propriete de polir les metaux en derniere 
operation, mieux qu'aucune autre substance employee jusqu'ici 
au meme usage. 

Cctte mention du cuir de marsouin nous amene a faire une 
reflexion sur les richesses du golfe et du fleuve Saint·Laurent 
comme en droit de pe0hes, et a noter les belles huiles de poisson 
et de cetaces exposees, dont une, l'huile du petit dauphin, 
jouit de la propriete de resister a 1a congelation: toutes les 
huiles exposees sont d'uue beaute et d'une purete remarquables. 
N ous avons examine en meme temps. des t~rebenthines du 
Canada. Ces huiles vegetales sont des substances precieuses 
pour la confection des vernis. 

A propos de la troisieme classe, nous avons parle de 1a 
1'eaute des produits agricoles canadiens, et dans nos remarques 
preliminaires de 1'importance de la production sous Ie rapport 
de la quantite. Disons maintenant un mot des produits agricoles 
transformes par les operations qu'on leur fait subir avant de les 
livrer au commerce. Les belles farines du Canada, ses belles 
fecules, ses eonserves diverses de viandes et autres substances 
alimentaires, Ie sucre d'erable, produit a peu pres inconnu 
parmi nous, ont enleve d'assaut l'admiration publique qui a 
vu la, dans un avenir prochain, une ressource pour 1es jours 
de besoin de l'Europe et matiere pour les producteurs cana­
diens a un commerce considerable. 

N ous avons relate 1'importance du Canada au point de vue 
de la construction des navires, importance n~ene puisque la 



-14-

ville de Quebec seule eleve chaque annee a une moyenne de 
40,000 tonnaux Ie port collectif des batiments qui s'y con­
struisent. La encore la qualite se joint a la quantite, car les 
fins voiliers de Quebec ont acquis par leurs succes une repu­
tation universelle. On a pu examiner des modeles de ces con­
structions pour vaisseaux a vapeur et a voiles et pour vapeurs 
de rivieres, dans Ie genre de ces immenses palais flottants en 
usage dans les grandes rivieres de l'Amerique. Un des modeles 
exposes est celui d'un fin voilier de Quebec appele l'Eto£le 
.ftlante, qui est maintenant employe comme transport pour Ie 
service des puissances alliees en Crimee. 

Les outils tranchants, exposes par Ie Canada, constituent, a 
notre avis, un des plus beaux succes pour ce pays, a l'Expo< 
sition universelle; ces outils paraissent traites avec un art 
admirable qui n'exclut pas Ie bon marchC. 

Les produits des manufactures de choses usuelles, consistant 
en draps faits a ]a main, etoffes diverses, tricots, etc., etc., et 
surtout des chapeaux de paille et de join sont dignes, a des 
titres divers, d'etre mentionnes. 

Parmi les articles de chaussure, nous avons remarque de 
tres-belles bottes d'ecuyer et des bottes de chasse en peau de 
caribou,. on assure que nul autre cuiI' ne possede a un degre 
egalles qualites de legerete et d'impermeabi]ite. 

Tout Ie monde a admire ces belles janta£Sies sauvages, dont 
les dessins sont brodes avec les poils d'orignal et de pore-epic, 
sur differents tissus. Ces objets, d'un luxe tout nouveau, sont 
dignes des beaux etalages de la fantaisie parisienne. 

Il serait presque superflu de mentionner les riches fourrures 
du Canada, martres, visons, castors, loutres, renards, etc., etc.,; 
dire qu'elles sont sans rivales c'est nollS dispenser d'en faire 
un plus long eloge. 

Mentionnons specialement les objets manufactures en bois, 
tels que portes, fenetres et persiennes, dans lesquels Ie bon 
marche va de pair avec des dispositions commodes et une ex­
ecution soignee. Nous prenons encore de ]a occasion de parler 

. des bois du Cl).nada: Ie pinfaune, Ie plus beau bois que puisse 
employer la menuiserie, l'erable pique et rubane, et Ie noyer 
noir, materiaux preeieux pour l'ebenisterie et la marqueterie. 
nest diffieile d'imaginer rien de plus gracieux et de plus ch::.-
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toya'nt que la surface polie et dure comme Ie marbre de cette 
chaise de boudoir, en erable rubane, qui se voyait a l'expo< 
wition cftnadienne. 

L'Europe n'a pas vu sans etonnement les modeles expos~s 
des vastes canaux du Canada et du colossal pont tubulaire de 
Victoria. Ces travaux gigantesques, dont s\~tonnerait partout 
chez Ie nations civilisees d'ancienne date, emerveiUent bien 
davantage de la part d'une ,population encore faible et habitant 
un pays tout nouveau. 

Nous avons examine avec une attention speciale le modele 
d'un appareil de sauvetage qui, nous Ie croyons, n'a pas ete 
l'Iuffisftmment apprecie par les visiteurs. Ce systeme, invente 

. au Canada, consiste a transformer les plats-coMs des tambours 
des roues d'nn steamer, ou toute autre portion appropriee d'un 
navil"e soit a voile, sait a vapeur, en un radeau permanent de 
sauvetage qn'il suffit de Iaisser aUer a la mer en cas de sin~stre. 

_ N ous ne pouvons qu'indiquer ici cette invention; eUe nous 
para1t destine.e a rendre impossibles les noyades en masse, 
surtout en riviere. 

Nons terminerons cet article en mentionnant une autre in­
vention qui porte Ie nom de cultivateur a vapeur du Oanada. 
Nous n'avons pas vu cette machine, qu'on dit merveilleuse et 
d'un avenir incalculable, mais nous citerons textuellement les 
paroles prononcees par M. Core, dans son discours, au banquet 
special de3 exposants agricoles: H J'eprouve, messieurs, l'l11 

bonheur que vous partagerez tous, en vous apprenant que Ie 
probleme de l'application de la vapeur a la charrue est com­
pletement resolu par un mecanicien du Canada qui s'honore de 
son origine franl{aise. J'ai vu ces jours derniers fonctionner 
cette importante machine, cette charrue mue par la vapeur, et 
l'experience laisse peu de chose a desirer." 

lci doit se borner notre compte-rendu de l'exposition cana­
dienne. Le genie agricole et industriel de ce beau pays a droit, 
a. tous egards; a. l'attention de l'Europe et surtout aux sym­
pathies de la France, qui peut se montrer fl.ere du Canada dont 
eUe fut jadis la mcre-patrie, et dout nous venous d'enregistrer 
les brillants travaux, 
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